
Église et quartier du Château
Châtenois

L’église de Châtenois et le quartier des remparts 
se situent rue de l’Église.

Le site fortifié de Châtenois est généralement 
connu sous le nom de "cimetière fortifié" mais la 
réalité est plus complexe.

Parfaitement conservée, couvrant une superficie 
de plus de deux hectares, sa double enceinte en 
fait un site unique dans l’architecture militaire en 
Alsace. 

     « UNE RICHESSE ARCHITECTURALE
            REMARQUABLE »

De nombreux indices archéologiques attestent 
une implantation sur ce site à l'époque 
gallo-romaine (Villa ?), occupation qui perdure 
jusqu'au Moyen Age.

Mentionné pour la première fois en 1298 dans 
un acte épiscopal, il appartient alors à une 
seigneurie épiscopale installée dans « un 
château fort ».

Résidence ponctuelle de l’évêque de Strasbourg, 
le « château » sert avant tout à la gestion des 
biens épiscopaux, et les enceintes à leur 
protection. 

En 1410, le site est cédé au Prévôt du Grand 
Chapitre de Strasbourg qui le conserve jusqu’à la 
Révolution. Le « château » sera cependant 
détruit au 17e siècle après de nombreux assauts. 

Huit panneaux d’interprétation vous permettront 
de mieux découvrir le site au départ de l’église 
Saint Georges. 

Autres dépliants du patrimoine
- Kintzheim : Eglise Saint Martin
- Orschwiller : Eglise Saint Maurice
- Scherwiller : Château de l’Ortenbourg
- Sélestat : Eglises Ste-Foy et St-Georges
Autres sites
- Sélestat : parcours de découverte "Dans les pas 
du Lion et du géant Sletto"
- Châtenois / Scherwiller / Dieffenthal : Sentier 
œnotouristique "Des Murailles et des Vignes"
- Orschwiller : châteaux du Haut-Koenigsbourg et 
Œdenbourg
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LA PREMIÈRE ENCEINTE OU ENCEINTE INTÉRIEURE : 
PARTIE RELIGIEUSE ET PARTIE HABITÉE

Aménagée au cours du  XIIIe siècle, composée de 
blocs de granite et de grès, son périmètre est de 
380m. Deux tours semi circulaires la flanquent, 
l'une à l'angle nord-ouest et l'autre à l'angle 
sud-est. Au nord, l'enceinte actuelle succède à un 
talus défensif plus ancien, révélé par la fouille. 

La partie sud-est, elle, fut détruite en 1759 afin 
de permettre la construction de la nouvelle 
église, de dimension bien plus importante que 
l’église romane médiévale. 

Cette enceinte entoure deux éléments majeurs : 
-  L’église Saint-Georges (fin XIIe siècle) et le cimetière, 
désaffecté en 1854 suite à une épidémie de choléra,
- la demeure épiscopale qui deviendra entre 
1550 et 1563 la "maison du bailli" (Amthaus).

Ces deux parties constituent alors deux pôles bien 
distincts en son sein puisqu’un mur interne sépare 
le pôle religieux (église et cimetière) du pôle 
seigneurial (maisons de privilégiés groupées 
autour de la demeure épiscopale). Souvent 
mentionné comme "cimetière fortifié", l’ensemble 
religieux participait également à la défense.

Se trouvaient également dans la partie épiscopale :
- Un atelier monétaire  fermé en 1296,
- Une chapelle, dédiée à St Pierre,
- Un béguinage, adossé contre mur ouest, cité dès 1411.

Des fouilles archéologiques sont menées depuis 
plusieurs années dans la partie nord du site entre 
le presbytère et les vestiges de l'Amthaus. Elles 
ont révélé les vestiges de plusieurs bâtiments et 
notamment ceux d'une maison du XIIIe siècle, 
dotée d'une cave au XVe et détruite au XVIe siècle. 

Les objets assez exceptionnels, trouvés à 
l'occasion des fouilles, permettent de dresser le 
portrait d’un occupant à la fois burgman (chevalier 
en charge de la protection de la résidence 
épiscopale) et propriétaire d’un domaine viticole.

LA SECONDE ENCEINTE OU ENCEINTE EXTÉRIEURE : 
LE RENFORCEMENT DE LA DÉFENSE

La seconde enceinte est aménagée au début du 
XVe siècle afin de renforcer la première, 
inadéquate face au développement des armes à 
feu. Dans un premier temps, elle adopte des 
dispositions architecturales similaires mais elle 
est consolidée par un haut talus. 

Ce dernier, élevé avec la terre de creusement du 
fossé, sert par ailleurs de chemin de ronde. Dans 
un second temps (XVIe - XVIIe siècles), le dispositif 
est renforcé : la hauteur du parapet (mur) est 
rehaussée, les créneaux qui constituaient des 
ouvertures peu défendables sont obstrués.

L'enceinte s'ouvre sur la commune par une tour porte 
dite "Tour des sorcières" et dont le pan de bois a été 
daté de 1405 par dendrochronologie. Une herse, 
dont les guides latéraux sont parfaitement conservés, 
permettait de protéger cette entrée, elle-même 
précédée d'un ouvrage avancé, la barbacane. 

L’ÉGLISE SAINT-GEORGES

L’église Saint-Georges a conservé son puissant 
clocher roman à baies géminées de l'église médiévale. 
Remanié, son couronnement à quatre échauguettes 
d’angle date de 1530 et est entièrement réalisé en 
bois de châtaignier et servait vraisemblablement au 
guet. La nef et le chœur ont été construits en 1759 et 
présentent un ameublement pratiquement d’origine.

A L’INTÉRIEUR

- Orgue Jean André Silbermann de 1765, très peu 
remanié, classé et restauré en 1973,
- Très belle croix de procession en palissandre 
plaqué et marqueté de nacre, datée 1763, 
provenant du couvent des Franciscains de  Sélestat,
- Quatre tableaux polychromes en relief, 
fortement inspirés des gravures d’Albrecht Dürer.

Deux d’entres eux, réalisés vers 1520 sont 
intégrés dans les retables des autels secondaires 
du XVIIIe siècle :
· l’Assomption et le couronnement de la Vierge
· la naissance de la Vierge

Les deux autres, également du début du XVIe 
siècle, sont placés dans des encadrements du 
XVIIIe siècle (deuxième pilier de la nef) :
· la Nativité
· l’Adoration des Mages

- Un Saint Sépulcre incomplet de la fin du XVe 
siècle : le Christ mort est étendu sur une dalle et 
trois saintes femmes sont debout derrière lui 
dans une attitude douloureuse. Deux gardiens 
accompagnent l'ensemble,
- Des pierres tombales de baillis de Châtenois (du 
XVIe au XVIIIe siècle).

DESCRIPTION DU SITE
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